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Le Bunchy Top des bananiers (BBTD), 
maladie virale des bananiers et plantains. 

La maladie du Bunchy Top des bananiers (BBTD), est 
l'une des plus sévères maladies virales atteignant les bana­
niers et plantains. Elle a été décrite pour la première fois 
aux îles Fidji en 1889 (MAGEE, 1953). Elle est présente en 
Australie, en Asie, en Inde, dans les iles du Pacifique et en 
Afrique (DALE, 1 987). 

Cette maladie se caractérise par des stries vert foncé 
discontinues sur les nervures principales et secondaires des 
feuilles, du pétiole et le long des gaines formant le pseudo­
tronc. Ces stries sont appelées «morse code». Les feuilles 
deviennent étroites et jaunes, regroupées en bouquet en 
haut de la plante. Le bananier est également atteint de 
nanisme . Suivant l'âge du plant lors de l'infection il peut ne 
pas y avoir production de fruits, l'inflorescence ne pouvant 
sortir du bouquet. 

Un virus (BBTV), localisé dans les tissus du phloème, 
a été associé à cette maladie (MAGEE, 1927). 

La propagation de la maladie s'opère selon deux modes : 
soit par l'intermédiaire d'un puceron inféodé au bananier, 
Pentalonia nigronervosa COQUEREL, suivant le mode 
persistant ; soit par la culture des rejets contaminés à partir 
du pied mère. 

En aucun cas cette maladie n'a pu être transmise méca­
niquement. Toutes ces caractéristiques font que le BBTV est 
supposé appartenir au groupe des Lutéovirus (SHEPHERD 
et al., 1981 ; MATTHEWS, 1982). 

Le développement d'un contrôle de la maladie, autre 
que la présence des symptômes, devient une préoccupation 
importante. Actuellement la zone Amérique centrale, Amé­
rique du Sud et Caraibes est indemne de virus (DALE, 
1987). L'absence de test garantissant l'état sanitaire du 
matériel végétal freine considérablement l'échange de ce 
dernier et l'établissement de collections et de banque de 
gènes (réseau lNIBAP, mouvement germplasm). 

Dans le domaine de la pathologie, la mise en évidence 
de virus se fait essentiellement par des techniques irnmuno­
enzymatiques type ELISA ou par hybridation moléculaire . 
Ces méthodes nécessitent la purification du virus ou de son 
acide nucléique. Le virus associé au Bunchy Top n'ayant 
jamais été purifié une méthode de purification devait être 
développée. 
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Différentes méthodes ont été utilisées, dérivées de celles 
déjà employées pour purifier soit des lutéovirus infectant 
des plantes différentes du bananier (TAKANAMl et KUBO, 
1979 ; WATERHOUSE et MURANT, 1981), soit d'autres 
virus infectant le bananier comme le virus de la mosaïque 
(CMV) (SCOTT, 1963 ; YOT-DAUTHY et BOVE, 1966). 
Le contrôle de la présence du virus lors des différentes 
étapes de purification était réalisé, après coloration néga­
tive, par microscopie électronique. 

Dans un premier temps une méthode de purification 
utilisant une étape de digestion enzymatique et des clarifi­
cations par centrifugations différentielles nous a permis 

Photo 1 - Symptômes de Bunchy Top. 
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PHOTO 2 - Détails de symptômes de 
Bunchy Top sur gaines (Chine). 

d'isoler pour la première fois, après un gradient de saccha­
rose , des particules virales (lSKRA et al., 1989). Toutefois 
une amélioration de cette méthode s'avérait nécessaire car 
les quantités de virus obtenues étaient faibles et irréguliè­
res (environ 30µ g pour 200 g de bananier). 

Différentes approches ont été envisagées : 

- du Triton X 1 OO et du PEG 6000 ont été employés. Toutes 
les fois, du virus a été isolé mais les fractions purifiées 
étaient fortement contaminées par du DNA exogène. Au­
cune contamination de ce type n'était observée avec du 
bananier sain. 

· la variation de molarité du tampon de broyage et le 
tampon de broyage lui-même n'ont pas permis d'augmenter 
significativement le rendement de purification. Le tampon 
citrate de sodium 0,1 M est habituellement utilisé pour la 
purification des lutéovirus (T AKANAMl et KUBO, 1979). 

. un deuxième contrôle utilisant un sérum dirigé contre un 
autre lutéovirus avait été envisagé : une caractéristique 
importante de ce groupe de virus est que de nombreux 
membres sont reliés sérologiquement. Malheureusement 
après ELISA et après irnmunoélectromicroscopie (!EM) 
aucun des sérums dirigés contre le BWYV-LS (Beet Western 
Yellow Virus , souche laitue) (M. LOT, Montfavet) , le 
BYDV-MAV, le BYDV-PAV, BYDV-RPV (Barley Yel­
low Dwarf Virus) (M. LAPlERRE, Versailles) n'a reconnu 
le BBTV. 

. récemment HEMIDA a montré que l'A YV (Anthriscus 
Yellow Virus) voisin des lutéovirus nécessitant une purifi· 
cation particulière (HEMIDA et al., 1989). En effet le tam­
pon utilisé était du tampon phosphate 0,06M et de pH 
basique 8,0 alors que pour les lutéovirus il est recommandé 
de travailler à pH «acide» 6,0 pour le broyage puis à pH 
«neutre» 7 ,2. De plus l'AYV purifié s'est avéré très instable 
sans chlorure de calcium 0,00lM . Cette méthode n'a donné 
aucun résultat pour le moment avec le BBTV. 

D'autres modifications sont à l'étude. 

Des fractions de virus purifié , après observation des 
particules virales en microscopie électronique, ont été 
injectées à une souris dans le but d'obtenir des anticorps 
monoclonaux pouvant être utilisés pour détecter le BBTV 
par ELISA. Lors de la fusion cellulaire 892 clones ont été 
obtenus. La sélection des hybridomes a été réalisée en 
éprouvant le surnageant des cultures simultanément, contre 
les préparations de virus purifié et des broyats de bananier 
sain, au moyen d'un ELISA. Trois hybridomes seulement 
ont été sélectionnés (3G3, 7CI, 4812). Les densités opti­
ques respectives sont : 0,244 , 0,114, 0,200 en utilisant les 
préparations de virus purifié comme antigène et négatives 
en utilisant les broyats de bananier sain. Aucun résultat 
n'a été obtenu en employant ces anticorps sur du bananier 
infecté (broyat ou coupes). 

Comme le BBTV reste très difficile à purifier à partir 
du bananier, la transmission du virus à une autre plante a 
été entreprise. Pour cela deux voies ont été utilisées : 

- la première étant celle de la transmission naturelle par 
l'insecte vecteur Pentalonia nigronervosa COQ., mais égale­
ment par Aphis gossypii GLO. le puceron du cotonnier, et 
par Myzus persicae SULZ. connu comme vecteur de nom­
breux lutéovirus. 

Afin de vérifier l'efficacité des pucerons selon nos 
conditions de travail , la transmission du BBTV de bananier 
à bananier a été réalisée. En utilisant Pentalonia nigroner­
vosa COQ., dans 1 OO p. 1 OO des essais le développement 
de la maladie était observé témoignant du succès de la 
transmission . Aucun résultat n'a été obtenu en utilisant 
ApJzis gossypii GLO. et Myzus persicae SULZ. Ceci pouvait 
être expliqué par le fait que ces pucerons survivent très dif· 
ficilement sur bananier. Les essais de transmission à diffé­
rentes plantes (divers tabacs, des pétunias , des petits pois , 
divers chénopodes, des pervenches de Madagascar) se sont 
avérés négatifs à ce jour. 

· la deuxième consistait à établir des ponts entre le bananier 
et la pervenche de Madagascar (Catharantus roseus) par 
l'intermédiaire d'une cuscute (Cuscuta campestri). Aucun 
symptôme témoignant d'une infection n'a été observé sur 
les différentes pervenches utilisées. 
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